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neffe par deux fois dds noftre Cabane qui nous fert
de Chappelle. Le matin nous les faifons affifter 4 la
Meffe iufques & 1’offertoire; deuant laquelle nous fai-
fons folemnellement 1’eau benifte, puis ie leur fais
dire a tous enfemble apres moy le Pater, I’Aue, &
autres prieres qu’ils fcauent. L’aprefdinée ie leur
propofe quelque petite demande du Catechifme, &
leur fais rendre compte de ce qu’ils ont appris pendant
la femaine, donnant a chacun quelque petit prix fe-
lon fon merite.

Cefte methode coniointe auec ces petites recom-
penfes a des effects incroyables: car premierement
cela a allumé parmy tous les enfans vn fi grand defir
d’apprendre, qu'il n’y en a point du tout, pourueu
qu’ils fcachent tant foit peu beguayer, qui ne vueillent
eftre inftruits, & comme ils font quafi tous d'vn affez
bon efprit, ¢’eft auec vn grand progrez; car mefme
ils [12] s’inftruifent les vns les autres.

Ie ne f¢aurois dire le contentement & la confolation
que nous donne cefte petite ieunefle, quand nous con-
fiderons leurs Peres plongez encor dans leurs fuperfti-
tions, quoy qu’ils recognoiffent fuffifamment la verité.
I1 nous vient en penfée de craindre que Dieu irrité
par leurs pechez ne les ayt rebutez encor pour va
temps; car pour les enfans fans doute il leur tend les
bras, & les attire a foy; 1’ardeur qu’ils tefmoignent a
apprendre ce qui regarde le deuoir d’vn Chreftien
nous empefche d’en douter; les plus petits fe vien-
nent ietter entre nos bras quand nous allons par les
Cabanes, & ne fe font point prier pour dire & eftre
inftruits. Le P. Daniel a trouué l'inuention d’appai-
fer vn petit enfant, quand il le trouue pleurant entre
les bras de fa mere; qui eft de luy faire faire le figne



